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«L'extension de notre
centre débouchera
sur une nouvelle
dynamique»

Le Centre d'accueil pour adultes en difficulté (CAAD) est situé en bordure de la route cantonale à l'entrée de la localité de Saxon, LE NOUVELLISTE
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Les infrastructures du Centre
d'accueil pour adultes en diffi-
culté (CAAD) de Saxon ne ré-
pondent plus aux exigences
actuelles en matière d'enca-
drement et d'accompagne-
ment de personnes dépen-
dantes. Un projet de
transformation et d'extension
a été mis en œuvre afin de
combler cette lacune. Les tra-
vaux envisagés portent priori-
tairement sur la construction
de nouveaux bâtiments sur
une parcelle voisine de 10 000
mètres carrés située à l'entrée
de la localité.

Un appel d'offres pour un
concours d'architectes a été
lancé début décembre. Si le
planning est respecté, l'inté-

création de nouveaux locaux, vier Galletti, jury qui aura à
«L'ambition du CAAD est d'of- faire son choix d'ici à la fin
f rir des possibilités de p lace- mars. Dans le courant de l'au-
ment transitoire à des hommes tomne 2011, il appartiendra au
et à des femmes en situation de Grand Conseil de se pronon-
crise sociale», enchaîne André cer sur le financement, supé-
Naudin. rieur à 7 millions de francs.

L'extension permettra no- Le coup d'envoi des tra-
tamment de renforcer la capa- vaux devrait être donné au
cité de l'hébergement résiden- plus tard au printemps 2012.
tièl qui passera de douze à C'est en été de l'année sui-

Situé à Saxon en bordure de la
route cantonale, le CAAD est lié à
l'Etat du Valais depuis 2008 par
une convention. II prend en charge
des hommes et des femmes en
provenance de toute la Suisse ro-
mande, en situation de handicap
psychique et de troubles associés.
«Les personnes qui viennent chez
nous sont en proie à de multiples
problèmes sur le plan psychiatri-
que, social, juridique ou encore
pénal. Elles se trouvent en zone
grise et ont épuisé toutes les pos-
sibilités de soutien procurées par
les autres institutions», résume le
directeur André Naudin.
Actuellement, le CAAD offre l'hos-
pitalité à 22 résidents accompa-
gnés par une équipe pluridiscipli-
naire composée d'une vingtaine
de personnes (psychologue, infir-
mier, éducateur spécialisé, maître
socioprofessionnel). Le centre
abrite trois structures d'accueil:
l'hébergement résidentiel, l'appar-
tement protégé et le centre de
jour. En 2009, le taux d'occupation
global de l'institution s'est élevé à
97%. «Ces séjours transitoires ont
pour buts de favoriser la stabilisa-
tion de nos résidents , de leurper-
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gration des premiers résidents ^^^^^^^^^^™
s'opérera en été 2013.

quinze places, voire plus. Dix vante qu'est programmée la
Capacité places seront en outre créées mise à disposition du nouveau
augmentée pour l'unité d'urgences psy- bâtiment érigé sur une par-

«Aujourd'hui, une quaran- chosociales. L'espace supplé- celle de 10 000 mètres carrés
taine de demandes sont pen- mentaire ainsi aménagé favo- pour une emprise au sol de
dantes. Il est Indispensable risera la mise sur pied 6500 mètres carrés.
d'augmenter la capacité d'ac- d'activités supplémentaires. «L'extension de notre insti-
cueil de notre Institution et de tution débouchera sur une
la rendre p lus aux normes no- Ali Grand Conseil nouvelle dynamique en ma-
tamment en termes de fonc- de trancher tière de prise en charge de per-
tionnalité», argumente André Le concours d'architectes sonnes en situation de handi-
Naudin, directeur du CAAD. court jusqu'au 18 février. Les cap psychique avec troubles
Faire face aux besoins postule projets seront soumis à l'ap- associés», observe André Nau-
nécessairement la réhabilita- prédation d'un jury présidé din. Dans sa structure actuelle,
tion du bâti existant, voire la par l'architecte cantonal Oli- le CAAD existe depuis 2009.

DIRECTEUR DU CAAD DE SAXON

THEATRE DE LA JCO - ORSIÈRES

Sur les planches
pour la bonne cause

Les actrices et acteurs de la JCO vous donnent rendez
vous ce week-end à Orsières. DR

Les membres de la Jeu-
nesse culturelle d'Orsiè-
res (JCO) vous convient
au théâtre ce week-end
avec la comédie «Numéro
complémentaire» de
Jean-Marie Chevret. De-
puis plus de vingt ans, la
JCO met sur pied un théâ-
tre annuel en faveur
d'une œuvre de bienfai-
sance. Elle permet ainsi à
ses membres de se lancer
dans l'aventure théâtrale,
de divertir la population
lors d'un week-end fort
apprécié et de soutenir,
en leur versant le béné-
fice des soirées, des œu-
vres sociales.

Cette année, c'est la
Fondation Regard d'A-
mour qui a été choisie an-
nonce Justine Lovey, pré-
sidente de la JCO: «Cette
fondation, qui est une or-
ganisation non gouverne-
mentale à but non lucratif
et à vocation sociale et hu-
manitaire, a été créée en
1994 à Cotonou, au Bé-
nin. Son objectif est d'ac-
cueillir et de protéger des
enfants qui, selon certai-
nes croyances tradition-
nelles du pays, sont consi-
dérés comme dangereux
et condamnés à mourir. Il

s agit d enfants albinos,
nés par le siège ou dont la
mère est décédée en cou-
ches. Grâce à la Fondation
Regard d'Amour, plusieurs
centaines d'entre eux ont
pu être sauvés de leur tra-
gique destin.»

Trois représentations.
En cette fin de semaine, la
JCO montera à trois repri-
ses sur les planches. L'his-
toire se déroule chez la fa-
mille Leblanc. Un jour
comme les autres s'an-
nonce jusqu'à ce que Ber-
nard, le chef de famille,
gagne les six bons numé-
ros du loto! C'est ainsi
que commence une célé-
brité dont les Leblanc au-
raient préféré se passer.
Grâce à leur nouvelle for-
tune, de l'ordre de 25 mil-
lions d'euros, Bernard et
son épouse Nadette
demandent à leur fille
ce qu'elle souhaiterait
comme cadeau. Or, cette
dernière déclare qu'elle
veut devenir princesse...
OR

«Numéro complémentaire»,
une comédie de Jean-Marie
Chevret jouée par la JCO. les
27,28 et 29 janvier, à 20 heures
à la salle Echo d'Orny à Orsières
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